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N ap batay 
N ap travay 

Pou bon bagay
Pou Ayiti



Dans ce 57e numéro de C3 Hebdo, nous vous présentons quelques bonnes pages des volumes de 
Jean- Robert Hérard sur les Premiers ministres haïtiens de 1988 à nos jours. 

Jean-Robert Hérard travaille sur ce projet depuis plus d’une année. Ces deux volumes paraitront à intervalles 
en février et en avril prochain. Ce fut une véritable « aventure » dans laquelle on verra des responsables 
politiques, pour la plupart, fuir devant cet exercice de reddition de comptes. 

Ces Premiers ministres ont affiché le même comportement de fuite en avant, la même attitude de marronnage, 
les mêmes caprices que les Premières dames en 2020.

Jean-Robert Hérard a entrepris des recherches approfondies. Il y aura, dans ces livres, des révélations-choc. 
Des vérités que l’on a cachées au public. La primature est un lieu public. L’opinion publique a le droit de savoir 
ce qui se passe dans les coulisses. Elle doit savoir comment l’argent du peuple est dépensé… comment on 
dissimule les magouilles et les mauvais coups.

Les Américains appellent ça « tell-All book » (un livre qui dit tout).

Nous vous souhaitons bonne lecture, chers lecteurs et lectrices !
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ÉDITO
Dans une interview accordée au journaliste Fred Brutus sur la Chaîne 13 en 1990, l’ancien président Leslie 
Manigat disait : « Ce pays ne sera pas sauvé tant que nous n’aurons pas au pouvoir une équipe d’hommes 
compétents, intègres, avec le sens du bien commun et… patriotes. Des gens qui soient capables de faire 
passer leurs intérêts privés après l’intérêt national. L’intérêt national est la loi suprême… »

J’avais cette phrase de Manigat en tête lorsque j’ai commencé à contacter les anciens Premiers ministres. 
Voilà pourquoi je ne fus pas étonné outre mesure de me heurter à des fins de non-recevoir, à des refus 
systématiques, à une attitude d’indifférence et, dans un ou deux cas précis, à une attitude d’arrogance. 
La majorité de ces anciens Premiers ministres contactés ont systématiquement refusé de collaborer, sans 
donner de raisons valables. On dirait que j’ai pris la décision de pénétrer dans une « zone intellectuelle de 
non-droit ».

Quelles sont les interrogations qui viennent automatiquement à l’esprit devant ce refus systématique ? Leur 
manque de responsabilité, leur refus de rendre compte de leur gestion traduisent-ils une claire absence de 
« sens du bien commun » ? Un déficit marqué de patriotisme ? 

Cela va de soi…

Jean-Robert Hérard
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LES BONNES 
PAGES I

(Extraits du PROLOGUE)
Tout d’abord, je dirai que l’expérience est à la fois riche en enseignements, tout autant qu’elle est décevante. 
Elle explique pourquoi ce pays est encore à ce stade et lève le voile sur la mentalité toxique de ceux qui 
nous dirigent. Le journaliste d’investigation qui entend aller au bout de la vérité se retrouve frustré, déçu et 
ébahi face à des hommes et des femmes incapables de rendre compte à l’opinion de leur gestion de la chose 
publique. 

En d’autres termes, l’exercice m’a mis en présence de personnalités qui ont joui du pouvoir, de ses fastes, de 
son cérémonial enivrant, de ses énormes avantages financiers, de ses privilèges et immunités qui, aujourd’hui 
confrontés aux questions de l’opinion publique, veulent se retirer sans dire un mot sur ce qu’ils faisaient dans 
les ors de la Primature. 

Des personnalités qui essaient de glisser toute leur gabegie, toute leur incompétence et leur médiocrité sous 
le tapis de leur silence auto-accusateur. Ce faisant, elles dissimulent en même temps les résultats positifs 
qu’elles ont engrangés dans l’exercice de leur fonction. Leur marronnage occulte les acquis obtenus durant 
un mandat parfois difficile.

Jean-Robert Hérard
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DJAMINA 
ET LE PASTEUR ÉTRANGER
Djamina qui se promenait à l’orée du village vit un étranger, un Blanc qui se reposait, assis sur un rocher, sa 
valise posée à côté de lui.

Il essuyait son visage en sueur avec un grand mouchoir.

— Qui es-tu ? lui demanda la petite fille toujours curieuse.

— Je suis Jonas.

— Que viens-tu faire dans mon village ?

— Je viens vous apporter le bonheur. La vie dont vous rêvez.

Djamina le regarda avec intérêt.

— Vas-tu nous faire avoir de l’eau potable ?



— Non petite fille. C’est une chose terrestre.

— Vas-tu nous construire une belle école ?

— Non petite fille. On voit que tu es une païenne.

— Vas-tu nous faire construire un hôpital ? Feras-tu venir de bons médecins ? Il nous faut aussi des routes 
et de l’électricité.

— Petite fille, il y a des choses importantes.

— Tu as raison, dit Djamina. Il nous manque de la nourriture. Il faut mettre nos terres en valeur. On peut 
cultiver plein de choses dans la vallée.

L’étranger secoua la tête.

— Je peux vous apporter mieux que tout cela… Je vous apporte Jésus. Je vous apporte la vie éternelle.

— Tu nous apportes Jésus ! s’étonna la petite fille.

— J’espère que tu le connais, lui dit l’étranger.

— Pas personnellement, répondit Djamina.

Elle s’en alla, pas confuse du tout. Elle se dit tout simplement que cet étranger se fourrait le doigt dans l’œil 
s’il pensait que les habitants de ce village si pauvre pouvaient avoir une autre notion du bonheur.

Gary Victor

C3 HEBDO
No 53
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Pourquoi le président Jean-Bertrand Aristide a-t-il été exilé en République 

centrafricaine en 2004 ?

La malice populaire haïtienne, qui n’est jamais à court de créativité, dit que Bangui a été choisi parce que 
le pilote américain avait mal compris la réponse d’Aristide qui a déclaré, lorsqu’on lui a demandé ce qu’il 
voulait : « Banm Gi » (Le président déchu voulait dire : « Donne-moi [la tête de] Guy [Philippe] » !) 

Donc le pilote, anglophone, a cru entendre Bangui et a dit  : « You said Bangui, Sir ? Very good  ! Central 
African Republic it is ! »

Et l’avion prit la direction de l’Afrique.

Source : Les Premiers ministres de la république d’�aïti : 1988-2022 Volume I (Jean-Robert Hérard)
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LES BONNES PAGES II
(Extraits du PROLOGUE)
Nous savons tous que le Palais national, que ce soit sous la dictature ou durant les périodes d’exercice 
« démocratique », est un lieu toxique où les relations de confiance sont quasi inexistantes et où les états 
d’âme des uns et des autres constituent un véritable cauchemar dont les différents Premiers ministres 
ont fait les frais. L’immobilisme primo-ministériel est en grande partie dû à l’expression de la prééminence 
imposante du président-monarque. 

Il n’y a pas de concept spécifique pour définir la nature du poste de Premier ministre. Bien que l’ancien 
Premier ministre Alexis ait parlé des mesures structurantes qu’il a prises pour rendre fonctionnelle la 
Primature, il reste que les différents Premiers ministres ont conduit l’institution selon leurs désirs, leur 
idiosyncrasie, leurs impulsions, leurs intérêts du moment et… le bon vouloir du président monarque. Sauf de 
rares exceptions avec Jean-Jacques Honorat (1991-92), Marc Bazin (1992-93), Gérard Latortue (2005-06), Dr 
Ariel Henry (2021-23), même les interlocuteurs étrangers se concentrent davantage sur la présidence que 
sur la Primature, involontairement ou volontairement, renforçant la culture politique présidentialiste qui 
nous colle à la peau comme une sangsue.

[…]

Ces livres ont été écrits durant ma retraite à New York. Ici, j’ai pu évoquer la loi sur la liberté d’information 
pour obtenir de certaines agences du Gouvernement des États-Unis copies de documents relatifs à Haïti 
(originellement estampillés SECRET, CONFIDENTIEL ou SENSIBLE, MAIS NON CLASSIFIÉ, puis DÉCLASSIFIÉ). Les 
agences en question sont le Département d’État, la Central Intelligence Agency (CIA), l’Office of the Director 
of National Intelligence (ODNI). Ces dossiers, les télégrammes et câbles de l’Ambassade des États-Unis à Port-
au-Prince, les rapports du Directorat des Renseignements de la CIA, contiennent des informations valables 
articulées selon les perspectives et intérêts géopolitiques américains puisque les États-Unis représentent un 
joueur central dans le jeu politique haïtien. Ces dossiers campent aussi les profils politiques et psychologiques 
exacts des acteurs nationaux sur le terrain.

Pendant de longs mois, la bibliothèque publique de Harlem, le Schomburg Center for Research in Black 
Culture, m’a permis d’avoir accès à des documents haïtiens (journaux et livres) qui n’étaient pas disponibles 
dans ma bibliothèque privée à New York. Ce Centre est un véritable trésor pour les valeurs culturelles afro-
américaines et afro-caribéennes.

Jean-Robert Hérard
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Bon à savoir
LE GRAND TABLEAU 
Entre 1988 et 2023, on compte en tout : Vingt-quatre (24) Premiers ministres 

(Avec un doublé de Jacques Édouard Alexis. Je n’ai pas inclus l’intérim de moins de trois semaines de 
Mme Florence Duperval Guillaume entre décembre 2014 et janvier 2015)

Seulement six (6) d’entre eux ont répondu au questionnaire soumis par l’auteur.

Il y a eu également deux voix d’outre-tombe : Me Martial Célestin et Smarck Michel.

Les autres semblent dire… le mot de Cambronne au Peuple haïtien et croient qu’ils n’ont de comptes à 
rendre à personne.

Les affaires du pays ne les intéressent pas… Ils n’étaient à ce poste que pour satisfaire leurs intérêts privés, 
pour faire autre chose que d’aider à refonder ce pays. L’intérêt national n’était pas leur affaire…

Bref, de la mauvaise foi mâtinée d’incompétence et d’indifférence à l’égard du pays qui leur a tout donné 
sans qu’eux ne lui donnent rien en retour !

Les Premiers ministres désignés et non ratifiés ont offert leur entière collaboration à l’exception de Fritz A. 
Jean (président du Montana) et de Fritz William Michel (l’homme de la gent caprine).

J.R.H.
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Ceux qui font 
notre fierté 

Qui est Xavier Dalencour ?
Xavier Dalencour est un artiste franco-haïtien, né à Port-au-
Prince le 17 février 1981. Issu d’une famille d’enseignants et 
d’intellectuels, il a baigné très tôt dans un environnement 
très ouvert à la musique classique, surtout avec une tante 
pianiste concertiste et professeur de musique, et à la 
peinture dont les rudiments lui auront été transmis par un 
père peintre amateur.

En 2004, durant l’été il organise avec le soutien de Lem, 
artiste peintre et galeriste à Bordeaux (France), sa première 
exposition individuelle à la galerie Acoma. Plusieurs autres 
expositions suivront, individuelles et collectives, même 
après son retour en Haïti en décembre 2007. En 2008 et 

2009 il continuera à exposer à Bordeaux tout en se concentrant en Haïti sur un travail alimentaire et sa 
recherche artistique.

Dessinant tout petit dans ses cahiers et livres d’écolier, le dessin d’abord puis la peinture ont traversé toute 
la vie de Xavier Dalencour sans que la question d’une vocation artistique ne se pose. Après son baccalauréat 
obtenu en l’an 2000, il se dirige naturellement vers des études en gestion et en sciences sociales à l’université 
de Bordeaux de 2000 à 2007 qu’il achèvera avec une maîtrise en science politique, un master en géographie 
et en administration des entreprises […]

Sa série des « Masques / Visages » s’achèvera en 2015 avec l’exposition « Invictus » inspiré du célèbre poème 
du britannique William Ernest Henley et l’année 2017 verra la présentation de l’évolution de son travail 
sur la série des « Arbres » qui commencera avec l’exposition « Arbres, nature et autres folies… ». Série qui 
s’achèvera avec l’exposition « Du plus profond de la nuit… » de juin 2022. Cette dernière présentant des 
œuvres de 2018 et 2019 qui, à cause des troubles politiques et sociaux, n’ont pu être montrées auparavant.

[…]

Source : https://www.xavierdalencour.com/bio1.html
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Amis du 
Centre Culturel l’Amaranthe

Jean Gerson Germain Fils : pour la gestion des 
affaires et pour la littérature

Jean Gerson Germain Fils étudie la Gestion des affaires à la 
Faculté des Sciences économiques, comptables et de Gestion 
(FSECG) de l’Université publique de l’Artibonite aux Gonaïves 
(UPAG). C’est, évidemment, un amoureux des chiffres. Mais 
pas seulement.

En effet, Germain se dit également passionné de littérature. Il 
aime beaucoup les romans « parce que, croit-il, ça développe 
beaucoup l’imagination ».

Et c’est pourquoi il vient souvent au Centre Culturel l’Amaranthe, qui est doté d’une bibliothèque de plus de 
4 000 titres, dont près de 1 000 romans haïtiens et étrangers.

De plus, l’Amaranthe abrite une salle de conférence de plus de 150 places. Portant le nom du poète haïtien 
Marc Exavier, elle accueille régulièrement des activités libres d’accès, parmi lesquelles des ateliers d’écriture, 
des ateliers d’initiation aux échecs, des ateliers de lecture, des conférences, des lectures scéniques, des jeux 
de questions-réponses, des cinés-débats, des concours de résumés de livres, etc.

C’est pour tout cela et tant d’autres que Jean Gerson Germain Fils est devenu en peu de temps un grand ami 
du Centre Culturel l’Amaranthe, établissement fièrement érigé au 90, rue Louverture, Gonaïves.

Samuel Mésène
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Les activités de C3 Éditions

Conférence avec Georges Eddy Lucien

Conséquemment au phénomène de l’insécurité qui ne 
cesse d’accroitre partout sur le territoire national et 
la passivité spectaculaire des organismes placés pour 
le contenir, le professeur Georges E. Lucien tentera de 
traiter la question à travers des lunettes scientifiques.

« Les gangs au temps des mouvements sociaux  : entre 
criminalisation et dispositifs de contrôle » est le thème 
de la conférence qui sera présentée par le professeur 
d’Université le 21 janvier 2023, à compter de 10 h AM, à 
la salle Michel Soukar de C3 Éditions.

Conférence et vente-signature avec 
Victor Benoit

« Les leçons du 7  février 1986 » est le thème de la 
conférence à laquelle nous invite le professeur Victor 
Benoît le samedi 4  février 2023, à 10 h AM, à la salle 
Michel Soukar de C3 Éditions. Son exposé sera suivi 
d’une vente-signature.

Manuels scolaires 
2022-2023

Nos promotions
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Manuels scolaires 
2022-2023
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2 adresses 
31, Delmas  31 /  90, rue Louverture, Gonaïves
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